
5ème Dimanche de Carême 2025 

3ème scrutin pour les catéchumènes 

 

En ce dimanche qui inaugure le Temps de la Passion, nous intensifions notre prière pour les 

catéchumènes qui célèbrent leur troisième scrutin. Les lectures qui soutiennent aujourd’hui cette 

démarche spirituelle nous placent dans la dynamique pascale. De manière très synthétique nous 

pourrions dire que ce mouvement se situe de la mort vers la vie, des ténèbres vers la lumière,                 

de l’emprisonnement vers la libération. 

Ce qu’écrivait le prophète Ézéchiel nous parlait de cette ouverture éclatante qui culmine dans 

l’évangile de la Résurrection de Lazare. La prophétie d’hier cède le pas à sa réalisation. Pour l’une 

comme pour l’autre, c’est toute la force de la Parole de Dieu, Parole créatrice de vie et libératrice des 

liens de la mort, qui est à l’œuvre. Le Seigneur a parlé, les tombeaux se sont ouverts et la mort est 

vaincue. Face à ce prodige, la question que Jésus posait à Marthe dans l’évangile doit rejoindre notre 

cœur : Crois-tu cela ? Cette question appelle bien entendu une réponse, mais pas n’importe laquelle, 

pas à la légère, puisqu’elle engage non seulement notre raison, mais aussi et surtout notre capacité de 

croire que le Christ est le Fils de Dieu et qu’il est le seul capable d’ouvrir les tombeaux de nos 

existences. Il est lui-même la résurrection, comme nous l’avons entendu. 

Chers catéchumènes, dans la liturgie baptismale que vous vous préparez à célébrer, vous serez invités 

à quitter les ombres de la mort pour vous orienter vers les clartés de la résurrection et de la vie.            

En renonçant au mal et en proclamant la foi trinitaire, vous accueillerez la grâce pascale au plus 

profond de votre être. En cet instant comparable à une nouvelle naissance, l’enseignement de l’Apôtre 

entendu tout à l’heure dans l’épître, prendra corps et tressaillira en vous : Si le Christ est en vous,       

le corps, il est vrai, reste marqué par la mort à cause du péché, mais l’Esprit vous fait vivre, puisque 

vous êtes devenus des justes. 

De la soif jusqu’à l’eau qui désaltère, de l’aveuglement jusqu’à la lumière, de la mort à la vie… tels 

sont les trois degrés que vous aurez franchis symboliquement au cours de la liturgie des scrutins.      

De proche en proche vous avancez vers le baptême. Dans les trois évangiles proclamés au cours de 

ces dimanches, il vous aura été donné de comprendre toute l’importance de la foi qui ouvre une voie 

nouvelle pour accueillir la Parole qui fait vivre et offre tout son sens à l’existence humaine.  

L’événement de la Résurrection de Lazare provoqua chez beaucoup un élan nouveau. Ils virent ce 

qu’avait fait Jésus et ils crurent en lui, nous disait S Jean. À travers la résurrection de son ami,                

le Seigneur annonçait sa propre résurrection. Dans quelques jours, en célébrant la semaine sainte, 

nous serons invités à découvrir que pour parvenir à cette lumière de Pâques, nous devrons emprunter 

avec le Christ, le chemin de la croix, afin de passer avec lui de la mort à la vie. Le psalmiste l’avait 

entrevu lorsqu’il disait : Des profondeurs je crie vers toi, Seigneur (…) J’espère le Seigneur de toute 

mon âme (…) Mon âme attend le Seigneur (…) près du Seigneur est l’amour (…) C’est lui qui 

rachètera Israël de toutes ses fautes.  Bien des fois, ce psaume 129 est choisi pour la célébration des 

funérailles. C’est le chant d’espérance des baptisés face à la mort. Pour chacun de nous sonnera 

l’heure de la mort corporelle. Nous devons envisager celle-ci comme notre passage vers la lumière, 

nous devons y croire en nous rappelant qu’au moment où nos yeux se fermeront à cette vie, cette vie 

que nous connaissons, ils s’ouvriront à une autre que nous ne connaissons pas encore mais en laquelle 

nous croyons… C’est alors que nous comprendrons, c’est alors que nous serons comblés de joie et 

d’amour… C’est alors que nous verrons Dieu, face à face éternellement. 

Amen. 
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